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Jeuoe Becasseau semipalme: 
a ooter, les petites palmures 
entre les doigts aoterieurs 
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A ire de repart ition du 
Becasscau scmipalmc 

~ A ire de nidification 

- Aire d'hivcmagc 

Le Becasseau semipalmc Calidris pusilla, d' un 
poids d'environ seulement 30 get d'une longueur 
d 'environ seulement 14 em, est l'un des plus 
petits oiseaux de rivage du Canada. Les petites 
palmures a la base de ses doigts anterieurs lui 
donnent son nom. Les males et les femelles, 
legerement plus grosses, ont un plumage identique 
brun ou gris plutot teme. Ceue espece peut etre 
difficile a dis tinguer de certains autres petits 
becasseaux. 

C'est de loin le plus commun des becasseaux 
dans le centre et !'est du Canada, particuli~rement 
a Ia fin de I'ete; des groupes de plus de 
200 000 Becasseaux semipalmes ont deja ete 
observes dans Ia baie de Fundy durant leur 
migration automnale. Le synchronisme avec 
lequel les nuees de ces oiseaux changent de 
direction, evoquant des banes aeriens de poissons, 
est saisissant. 

Les Becasseaux semipalmes passent l' hiver 
dans le nord de I' Amerique du Sud et se 
reproduisent durant l'ete dans les r~gions 
moyennes de I' Arctique et subarctiques du Canada 
et de I' Alaska. Les scientifiques veulcnt sa voir 
comment ces petits oiseaux arrivent a effcctuer de 
si longues migrations et comment ils se dirigent 
entre leurs aires d ' hivernage et de reproduction. 

Migration printaniere 
Chaque ann6e, les B~casseaux semipalmes 
quittentl' Amerique du Sud durant Ia premiere 
moitie du mois de mai pour se diriger vers le nord. 
lis passent par le centre ou sui vent Ia cote est de 
I' Amerique du Nord, effectuan t sculemcnt de 
courtes baltes dans des r~gions comme celles de Ia 
baie du Delaware, au New Jersey, des Cheyenne 
Bottoms, au Kansas, et des lacs Quill , en 
Saskatchewan. Au printemps, Ia cote est du 
Canada leur offre peu de nourriture; ce n'est que 
durant leur migration automnale que cette region 
devient importanle. Leur migration vers le nord 
est assez breve. 

Reproduction 
Les males arrivent habituellerncnt aux aires de 
reproduction de I' Arctique a Ia fin de mai, 
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quelques jours avant les femeUes. Cbaque male 
tente d'obtenir un territoire - souvent le meme 
que celui des ann6es ant~rieures- et d'altirer une 
femelle en effectuant une parade a~rienne 
accompagn6e de cris per~nts. Certains couples 
s'accouplent trois ou quatre annees cons~cutives, 
mais le male et Ia femelle ne semblent pas passer 
les mois d'hiver ensemble. Les cas de 
« divorce », ou les deux membres du couple 
reviennent dans le nord et s'accouplent avec des 
partenaires diff~rents, ne sont pas frequents. 
Comme Ia plupart des autres petits becasseaux du 
Canada, les Becasseaux semipalmes sont 
monogames, chacun n'ayant qu' un seul partenaire 
par periode de reproduction. 

Une fois le couple fonne sur le site de 
nidification, le male creuse de petites depressions 
dans le sol. La femelle en choisit une pour y 
deposer ses oeufs apr~s s'ctre suffisamment 
alimentee pour les produire. La plupart des 
femelles pondent durant Ia demi~re moitie de juin; 
tr~s peu de femelles attendent jusqu ' au debut de 
juillet. 

Les femelles pondent presque toujours quatre 
oeufs au rythme d ' habituellement un par jour. Ce 
sont de tr~s gros oeufs qui , ensemble, p~sent 
presque autant que Ia femelle. lls sont 
« pyrifonnes » (petit bout assez effi le) et 
s'ajustent intimementles uns aux autres dans le 
nid, ce qui les aide a garder leur chaleur plus 
longtemps dans le rude climat arctique. Leurs 
taches et. mouchetures brun fonce et olive se 
d~tacbant sur un fond vert pale ou brun les rendent 
difficiles a reperer. 

Quand tous les oeufs de Ia couvee sont pondus, 
Ia femelle et le male se partagent egalement 
I' incubation, qui dure environ 19 jours. Les 
predateurs, comme les goelands, les eperviers, les 
buses et les renards, detruisent de nombreux 
oeufs. Les Becasseaux semipalmes, trop petits et 
incapables de ri valiser avec les predateurs, 
recourent a diverses ruses pour les attirer loin du 
nid. La destruction des oeufs par les predateurs 
est plus imporL:'lnte dans les ann6es ou les souris et 
les campagnols sont rares (soi t tous les trois ou 
quatre ans dans 1' Arctique), car les predateurs se 
nourrissant nonnalement de petits rongeurs se 
rabattent alors sur d ' autres sources alimentaires, 
comme les oeufs et les jeunes d'oiseaux de rivage. 

Le climat peut aussi nuire a Ia reproduction des 
Becasseaux semipalmes. Sides niveaux d'eau 
trop eleves ou des temperatures extremement 
basses les privent des invertebres dont ils se 
nourrissent (pour Ia plupart des insectes et des 
petites cr~atures d' un type semblable aux 
crevettes), les becasseaux en periode d'incubation 
peuvent se trouver forces de quitter leur nid pour 
assurer leur survie. De plus, certaines annees, bon 
nombre de femelles ne peuvent pondre, probable­
menrpar manque de nourriture. 

Comme I' incubation ne commence qu ' une fois 
Ia couvee comp!Ne, l' eclosion des quatre jeunes 
s'etend habituellement sur moins de 24 heures. A 
Ia naissance, les oisillons sont tres autonomes. 
Leurs yeux sont ouverts, et leurs pattes atteignent 
presque Ia taille de celles des adultes; des qu'ils 
sont sees, ils commencent a se d~placer tant bien 



Les oeufs, pyriformes, 
s'ajustent intimement les uns 
aux autres dans le nid. 

que mal eta chasser Ies insectes a coups de bee. 
Leurs parents ne les nourrissent aucunement, mais 
les couvent periodiquement pour les rechauffer 
durant leur premiere semaine. Ils commencent 
leur apprentissage du vola I' age d'environ 
14 jours et volent assez bien vers I' age de 18 jours. 

La femelle abandonne ses petits aux soins du 
mille dans les dix jours suivant l'eclosion. Plus 
les oeufs eclosent tard, plus Ia femelle quitte tot. 
On pense que cela accro'itrait Ia survie des 
femelles, lesquelles subiraient peut-etre les effets 
du stress lie a Ia ponte pendant uncertain temps. 
Les males quittent habituellement les petits a peu 
pres au moment ou ceux-ci acquierent leurs 
plumes devol. 

Migration automnale 
La plupart des Becasseaux semipalmes de I' ouest 
del' Arctique gagnent le sud par l'interieur de 
I' Amerique du Nord en faisant des haltes dans des 
regions conune celles des lacs Quill, en 
Saskatchewan, et des Cheyenne Bottoms, au 
Kansas. Bon nombre de ceux qui nichent dans le 
centre ou 1' est de l' Arctique font des pauses dans 
le sud de Ia baie James, l'estuaire du 
Saint-Laurent et Ia baie de Fundy, au Canada, de 
meme que sur Ia cote nord-est des Etats-Unis. Au 
lieu de poursuivre leur route le long de Ia cote est 
de l' Amerique du Nord, Ia plupart des becasseaux 
volent ensuite au-dessus de 1' Atlantique sans 
s'arreter jusqu'en Amerique du Sud, ce qui 
represente une distance de plus de 3 000 km . 

Les ressources alimentaires des aires de repos 
leur permettent d'accumuler les graisses dont ils 
ont besoin pour leurs longs vols. Ainsi, dans Ia 
baie de Fundy, Ia plus importante aire de repos de 
I' est de I' Amerique du Nord, les necasseaux 
semipalmes peuvent doubler leur poids en moins 
de deux semaines en consommant de petits 
invertebres ressemblant a des crevettes, appeles 
Corophium, qui s'y trouvent en tres grandes 
quantites dans Ia laisse de vase. Certains 
becasseaux prennent tellement de poids qu' ils ont 
de la difficulte a s'envoler! 

Les becasseaux dont l'accouplement n'a pas 
donne de descendance et ceux qui ne se sont pas 
accouples commencent a migrer vers le sud au 
debut de juillet et sont sui vis rapidement par les 
femelles adultes, puis par Ies mflles qui ont laisse 
leurs petits. C'est vers Ia fin de juillet et le debut 
d'aoilt qu'on observe Ia plus grande affluence de 
Becasseaux semipalmes adultes en migration dans 
les regions peuplees du Canada. Le gros des 
juveniles y passent plusieurs semaines plus tard; 
certains migrent avec des adultes tardifs, mais il 
semble qu 'ils soient nombreux a etre guides par 
leur seul instinct vers les aires d'hivernage. 

Hivernage 
La plupart des Becasseaux semipalmes bivernent 
dans le nord de 1' Amerique du Sud, principaJe­
ment au Surinam et en Guinee fran9aise. Certains 
(surtout ceux qui se reproduisent dans I' ouest de 
I' Arctique) passent l' hiver sur Ia cote pacifique de 
I' Amerique centrale et du nord-ouest de 
I' Amerique du Sud. On en retrouve en moins 

grand nombre dans les Antilles, et quelques-uns 
s'arretent dans le sud de la Floride. 

A leur arrivee aux aires d'hivemage, bon 
nombre d'entre eux soot tres amaigris, les 
juveniles n'ayant sou vent plus du tout de graisse. 
De nombreux juveniles perissent au cours de leur 
premiere migration, victimes de predateurs 
(comme les Faucons pelerins), de tempetes ou 
d'une insuffisance de reserves energetiques pour 
leurs longs vols transoceaniques ininterrompus. 
Les migrants reconstituent leurs reserves 
energetiques en se nourrissant dans les mangroves 
cotieres et autres terres hum ides de leur aire 
d 'hi vern age. 

Lamue 
II y a deux mues des plumes de corps par annee 
chez les Becasseaux semipalmes : Ia mue 
d'automne, dormantle plumage hi vernal brun 
grisatre, conunence habituellement sur les aires de 
reproduction et se termine une fois les becasseaux 
arrives aux aires d'bivernage, et Ia mue qui a lieu 
sur les aires d'hivernage et precede Ia migration 
printaniere, donnant le plumage nuptial, 
legerement plus eclatant (plus brun). La mue des 
plumes de vol des adultes se fait graduellement 
-sans qu'ils ne perdent leur capacite de voler­
et n'a lieu qu'une fois l'an, habituellement a l'aire 
d'hivernage. 

Durant leur premier biver, certains juveniles ne 
remplacent aucune de leurs plumes de vol, encore 
presque intactes. Cependant, chez d'autres, il y a 
mue de certaines des primaires les plus dista les 
(plumes du bout des ailes), lesquelles jouent un 
role important dans le vol et s' usent le plus 
rapidement. D'autres encore ne migrent pas vers 
le nord au printemps ou attendent leur deuxieme 
annee avant d'essayer de s'accoupler. Le 
rem placement des prirnaires distales peut 
cependant pennettre a ceux qui tentent de 
s'accoupler des leur premiere annee d'atteindre les 
aires de reproduction. 

Etudes utilisant des bagues 
La plupart des connaissances sur le cycle vital des 
Becasseaux semipalmes ont ete obtenues grace au 
baguage. Les infonnations obtenues par cette 
metllOde permettent de determiner, par exemple, 
leurs voies migratoires, le pourcentage de ceux 
qui retournent aux memes aires de reproduction, le 
pourcentage de ceux qui s 'accouplent plus d'une 
fois avec le meme partenaire, les differences de 
comportement entre les sexes et le nombre 
d' oiseaux utilisant une aire de repos don nee au 
cours d' une annee. 

Les oiseaux, captures au filetjaponais, au filet 
a projectiles entra'ineurs ou rabattu avec de 
longues cordes, ou dans des pieges au sol, sont 
marques avec des bagues de metal numerotees, 
des bagues de couleur, des « fanions >> (bagues de 
plaslique qui s' ecartent legerement de la patte) ou 
des colorants. Les bagues de couleur et les 
coloran ts indiquent I' en droit ou ils ont ete mis, et 
parfois pennettent meme de reconnaitre les 
individus sans qu'il y ait reprise. Etant donne 
qu 'il y a beaucoup plus d'observaleurs d'oiseaux 
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que de bagueurs, ce type de marques peut foumir 
beaucoup plus d ' inforrnations que les seules 
bagues melalliques. 

Le Service canadien de Ia faune a mene de 
nombreux projets fructueux de baguage d'oiseaux 
de rivage. Certains des projets les plus importants 
(au point de vue du nombre de Becasseaux 
semipalmes captures) ont ete effectues aupr~s de 
migrants, notamment ~ Ia pointe North, dans le 
sud de Ia baie James, au cap Dorchester, dans Ia 
baie de Fundy au Nouveau-Brunswick, et aux lacs 
Quill, en Saskatchewan. Les etudes utilisant des 
bagues et menees par les cbercheurs au Canada et 
ailleurs foumissentles infonnations necessaires a 
Ia protection de ces oiseaux et de leurs habitats. 

Conservation 
Bon nombre de populations d'oiseaux de rivage 
sont particuli~rement sensibles aux activites 
bumaines etant donne que ces o iseaux se 
rassemblent en grand nombre dans seulement 
quelques endroits le long de leurs voies 
migratoires et dans leurs aires d 'bivemage. A Ia 
fin du 19e si~cle, alors qu'aucune loi ne protegeait 
Ies oiseaux de rivage contre les chasseurs, Ies 
Becasseaux semipalmes- malgre leur attrait 
moindre que celui des plus gros oiseaux de 
rivage- etaient chasses pour leur chair, qui etait 
prisee, et un coup de fusil suffisait a en tuer 
quelques douzaines. Apr~s Ia signature en 19 16 
par le Canada et les Etats-Unis de Ia Convenlion 
concernant les o iseaux migrateurs, qui vise leur 
protection, les populations de Becasseaux 
semipalmes et d'autres o iscaux de rivage se sont 
accrues. 

Malheureusement, l'empiNement croissant des 
activites humaines sur les terres humides 
interieures et coti~res- habitats utilises par les 
Becasseaux semipalmes durant leur migration -
constitue une nouvelle menace. Bien que ces 
milieux, qui sont panni les plus productifs au 
monde, off rent des conditions tr~s favorables a Ia 
vie sauvage et renferrnent des ressources 
naturelles et economiques precieuses pour les 
populations humaines, plus du tiers des terres 
humides que renfermaient les Etats-Unis et le sud 
du Canada il y a 300 ans a ete detruit, et ce qui en 
reste continue d 'etre menace par Ia pollution et 
diverses activites humaines : construction, 
commerce, agriculture, projets de centrales 
electriques, activites recreatives. 

Pour assurer Ia conservation de cette espece, les 
importantes haltes qui jalonnent ses voies 
migratoires, toutes essentielles a sa survie, doivent 
etre preservees. La cooperation intemationale est 
done primordiale a cet egard. C' est dans cette 
optique qu'a ete cree le Reseau de reserves pour 
les oiseaux de rivage dans !'hemisphere 
occidental, dont l'objectif est de preserver des 
regions d ' importance critique pour les oiseaux de 
rivage dans les trois Ameriques. Les regions 
designees comme les plus importantes (sites 
prioritaires) par les responsables du Reseau 
re~oivent chaque annee plus de 500 000 oiseaux 
de rivage, ou plus de 30% des migrants d' une 
espece. Plusieurs sites de toure premi~re 

importance pour le Becasseau semipahne ont deja 

ete des ignes comme prioritaires : Ia pointe 
Mary's, au Nouveau-Brunswick, et le bassin 
Minas, en NouveUe-Ecosse (haltes d ' automne 
dans Ia baie de Fundy); le Surinam (aire 
d ' hivemage); Ia baie du Delaware (halte de 
printemps); et les Cheyenne Bottoms (halte 
d 'automne et de printemps). Le Service canadien 
de Ia faune et d'autres organismes m~nent 
actuellement des recherches visant le reperage et 
Ia protection de nouveaux sites cles pour assurer 
Ia preservation du Becasseau semipalme et 
d 'autres esp~ces d'oiseaux de rivage. 
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Le Service canadien de lafaune 
Le Service canadien de Ia faune d ' Environnement 
Canada s'occupe des questions de competence 
federale touchant Ia faune. Ses responsabilites 
comprennent Ia protection et Ia gestion des 
oiseaux migrateurs et des habitats fauniques ayant 
une importance nationale. Les esp~ces menacees 
de disparition, Ia reglementation du commerce 
international des esp~ces menacees de disparition 
et Ia recherche re lative aux questions fauniques 
d ' importance nationale rel~vent egalement du 
SCF. De nombreux travaux de recherche et de 
gestion de Ia faune sont menes en collaboration 
avec les provinces, les territoires, le Service 
canadien des pares et d ' autres organismes 
federaux. 
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